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À ma fille.









Veuillez noter que tous les noms de personnages dans ce livre sont fictifs. Toute ressemblance avec des personnes réelles, vivantes ou décédées, est purement fortuite. Ce récit est une œuvre de fiction.









Prologue


Alors que le soleil se couchait, drapant la ville dans une lumière dorée, John se tenait à la fenêtre de son appartement. Là, dans ce havre de paix qu'il avait créé loin du chaos des champs de bataille, il réfléchissait. Son regard parcourait la ville s'étendant devant lui, une mosaïque de toits et de rues qui semblaient presque paisibles à cette heure magique.


John, un homme sculpté par les rigueurs de la guerre, avait vécu une vie marquée par les conflits. L'Afghanistan, le Mali, la Syrie – ces noms étaient gravés dans son esprit, chacun évoquant une mosaïque de souvenirs, d'adrénaline et de pertes. Les médailles et les cicatrices sur son uniforme, soigneusement rangé dans une armoire, étaient des témoins silencieux de son courage et des sacrifices qu'il avait consentis.


Dans cet appartement tranquille, entouré de livres et de souvenirs plus doux, John luttait contre les fantômes de son passé. Les nuits étaient souvent agitées, peuplées de rêves sombres et de visages qui le hantaient - camarades et ennemis, tous mêlés dans un ballet macabre.


Mais il y avait Hélène, sa femme, son roc. Elle était la douceur qui avait adouci ses angles les plus tranchants, le phare qui l'avait guidé à travers les tempêtes de son âme. Leur amour était né dans le tumulte, un lien forgé dans la compréhension et l'acceptation. Hélène avait vu derrière le soldat, découvrant l'homme brisé mais résolu, et elle lui avait offert un amour inébranlable.


Et puis il y avait Rose, leur fille bienaimée, un trésor inattendu dans leur vie. Rose, du nom de la mère de John, était une étincelle d'espoir, une promesse de jours meilleurs. Ses cheveux blonds, héritage de sa grand-mère, flottaient autour de son visage angélique alors qu'elle jouait, insouciante, dans le salon. John se perdait souvent dans son rire cristallin, un son qui semblait chasser les ombres de son cœur.


Avec Rose, il trouvait la force de se redéfinir, de laisser derrière lui l'image du guerrier pour devenir un père, un protecteur, un exemple. Chaque jour passé avec elle était un cadeau, une occasion de construire des souvenirs heureux pour remplacer les sombres réminiscences de son passé.


Le crépuscule enveloppait maintenant la ville, les derniers rayons du soleil s'évanouissant à l'horizon. Pour John, chaque fin de journée était un rappel que la vie était faite de fins et de nouveaux départs. Dans le silence de l'appartement, tandis que Hélène préparait le dîner et que Rose dessinait à ses côtés, John se sentait enfin chez lui. Il savait que malgré les ténèbres de son passé, il avait trouvé la lumière dans l'amour de sa famille, et c'était cette lumière qui le guiderait vers l'avenir.
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La famille


Rose, avec ses boucles dorées et ses beaux yeux verts, adorait son père. Chaque soir, elle se lovait contre lui dans leur fauteuil préféré, l'odeur familière du vieux cuir imprégnant leurs moments précieux. John, avec son visage buriné par les années de service, devenait un conteur magique dès qu'il ouvrait la bouche.


Il lui racontait des histoires d'aventures lointaines, de terres mystérieuses et de créatures fantastiques. Rose s'imaginait facilement en héroïne, explorant des contrées lointaines où la magie était réelle. Pour elle, John n'était pas seulement un soldat, mais un héros tout droit sorti d'un conte de fées.


Cependant, chaque départ de John pour une nouvelle mission était un déchirement pour la petite famille.


Les adieux étaient empreints d'une douce tristesse. Rose, même à son jeune âge, ressentait l'angoisse de la séparation. Elle serrait son père un peu plus fort, craignant au fond d'elle que cette fois-ci, il ne revienne pas. Hélène, le cœur lourd, gardait une façade courageuse pour sa fille, bien que ses yeux trahissent son inquiétude à chaque adieu.


Un jour, après une mission périlleuse, John prit la décision de laisser derrière lui cette vie de combat pour se consacrer entièrement à sa famille. Le bonheur simple et pur de voir Rose grandir, de partager des moments précieux avec Hélène, l’emportait sur tout. C'était une décision mûrement réfléchie, une transition vers une vie nouvelle emplie de promesses.


Lorsqu’il franchit le seuil de sa maison, laissant derrière lui son passé tumultueux, il fut accueilli par les bras ouverts de sa famille. C’était un nouveau chapitre rempli d’espoir, d’amour et de promesses pour l’avenir. Les repas en famille, les sorties au parc, et les soirées paisibles devinrent les pierres angulaires de leur nouvelle vie.


John se surprenait parfois à la surveiller de loin lorsqu’elle jouait avec ses amis au parc ou à refuser certaines sorties scolaires qu’il jugeait trop risquées. Sa petite rose grandissait vite, mais il voulait la protéger de tout ce qui pourrait lui causer du mal. Il se sentait responsable de sa sécurité, tout en comprenant que sa petite fille avait ses propres rêves et aspirations.


La petite rose, en grandissant, ressentait cette protection parfois étouffante de son père. Elle comprenait son inquiétude, car elle connaissait les douloureux évènements qui avait marqué la vie de son père. Mais elle aspirait aussi à explorer le monde, à faire ses propres aventures. Elle rêvait de voyager, de rencontrer de nouvelles personnes et de découvrir de nouvelles cultures.


A l’école, elle se distinguait par sa vivacité d’esprit et sa soif d’apprendre. Ses professeurs la décrivaient souvent comme une élève brillante, dotée d’une grande sensibilité. Mais ils remarquaient aussi son manque d’indépendance, sa réticence à s’éloigner de son père protecteur.


Lorsqu’elle est rentrée à l’adolescence, les tensions entre John et Rose ont commencé à s’intensifier. Rose voulait sortir plus tard, rencontrer des garçons, aller à des soirées. John, de son côté, avait du mal à accepter que sa petite fille grandît et qu'elle voulait vivre sa propre vie. Les disputes étaient devenues fréquentes, les désaccords plus marqués.


Un soir, après l'une de leurs disputes, Rose s'était retirée dans sa chambre, les larmes aux yeux.


Dans le silence de la nuit, elle réalisa que malgré leurs désaccords, le lien profond qui unissait père et fille ne se romprait jamais. Ils s'aimaient profondément et voulaient tous les deux le meilleur l'un pour l'autre.


Tout semblait aller parfaitement bien, jusqu’à ce jour fatidique. Alors qu’Hélène rentrait d’une séance de sport, elle a été victime d’un accident de la route fatal. La nouvelle a été un coup de tonnerre pour John, qui s’était préparé à accueillir sa fille avec Hélène à ses côtés.


Chaque jour précédant l’accident était empreint de joie et d’anticipation. John et Hélène partageaient des rires, discutaient de l’avenir, imaginaient les traits et le caractère de leur fille. Ils avaient déjà tant de projets pour elle et des rêves de voyages. Il se remémorait le sourire radieux d'Hélène et la manière dont elle illuminait chaque journée de sa présence.


Mais la vie, avec sa cruauté inattendue, a décidé de prendre un autre tournant. Le jour fatidique restera gravé à jamais dans la mémoire de John et Rose. Un coup de téléphone, une voix tremblante à l’autre bout, et le monde de John s’est écroulé. Hélène ne rentrerait jamais à la maison.


Le vide laissé par Hélène était abyssal. La maison semblait plus silencieuse, chaque recoin lui rappelait un souvenir d’elle. Les nuits étaient les plus difficiles : l’absence de sa chaleur à ses côtés, le silence assourdissant de la pièce, le lit devenu bien trop grand pour lui seul. John se réveillait parfois en sursaut, espérant que ce n'était qu'un cauchemar, pour réaliser brutalement la dure réalité.


Rose, déjà confrontée aux difficultés de l’adolescence, se retrouvait soudainement face à l’une des épreuves les plus douloureuses de la vie : la perte d’un parent. Les jours qui ont suivi ont été flous, remplis de larmes qui semblaient ne jamais finir. Chaque coin de la maison rappelait la présence chaleureuse de Hélène, chaque objet était imprégné de souvenirs.


John, tout en affrontant son propre chagrin, devait également soutenir sa fille. Ils se sont accrochés l’un à l’autre, trouvant du réconfort dans leur amour mutuel et dans les souvenirs qu’ils avaient partagés avec Hélène.


Chaque photo, chaque souvenir évoquait une histoire, un moment de bonheur.


Ils se souvenaient des rires partagés, des projets d'avenir, de tout ce qu'ils avaient vécu en tant que famille.


Rose, avec son courage et sa résilience, a puisé sa force dans l’amour que sa mère lui avait toujours montré. Elle a décidé d’honorer la mémoire d’Hélène en poursuivant ses rêves et en vivant chaque jour pleinement, comme sa mère l'aurait souhaité. Leurs conversations nocturnes, remplies de confidences et de larmes, étaient l'expression de leur deuil partagé.


La vie sans Hélène n’était pas facile, mais John et Rose ont appris à naviguer dans cette nouvelle réalité, trouvant du soutien l’un envers l’autre, renforçant leur lien déjà inébranlable et se rappelant chaque jour de chérir les moments, car la vie est imprévisible et précieuse.


Au fil des mois, John avait instauré des routines pour rendre chaque moment avec Rose quelque chose de spécial. Ces vendredis après-midi étaient devenus sacrés. Après une dure semaine de travail, il attendait avec impatience le moment de venir chercher Rose à la sortie de l’école. Les roses rouges, achetées religieusement chaque semaine, étaient devenues le symbole silencieux de leur lien indéfectible, un petit rituel qui les rapprochait encore plus après la disparition d’Hélène.


Aujourd’hui ne faisait pas exception. Les rues étaient animées, les enfants sortaient en masses, certains vers leurs parents, d’autres s’attardant pour discuter encore un peu. Au milieu de cette effervescence, John se tenait là, un pilier de force et de constance, son regard cherchant toujours la silhouette familière de sa fille.


Lorsqu'il apercevait Rose à travers la foule, son cœur se remplissait d'une joie indescriptible. C'était un moment de pur bonheur, de fierté et d'amour, un instant où le monde extérieur s'estompait pour laisser place à leur précieuse connexion.


C’était ce moment précis, cette parenthèse enchantée, qui allait être brisée de la manière la plus brutale et la plus inattendue. Le destin, ce joueur cruel, s'apprêtait à leur jouer un tour des plus cruels, remettant en question tout ce qu'ils tenaient pour acquis.


L’atmosphère de cette fin d’après-midi était emplie d’une douceur automnale. Les arbres bordant l’école commençaient à revêtir leurs parures d’or et de pourpre, et les élèves jaillissaient du bâtiment dans une explosion joyeuse de rires et de bavardages. John, avec sa nature solide, semblait presque hors de propos devant l’école, mais le bouquet de roses rouges, éclatantes de fraicheur, qu’il tenait délicatement dans ses mains trahissait sa raison d’être là.


Il attendait ce moment chaque jour, le sourire éclatant de Rose, son adolescence insouciante.


Lorsqu’elle est sortie, son visage s’est illuminé, ses yeux verts brillant d’un éclat spécial lorsqu’elle a repéré son père. La joie qu’elle dégageait, son rire éclatant et ses échanges animés avec ses amis, c’était la boussole de John, son rappel quotidien de la beauté de la vie après la perte tragique d’Hélène.


Mais alors qu’ils échangeaient des anecdotes sur leur journée lors de la courte marche jusqu’à la voiture, une ombre s’est insidieusement glissée dans leur moment paisible. La camionnette blanche, qui paraissait d’abord anodine, est devenue la source d’un cauchemar inimaginable.


La rapidité avec laquelle tout s’est déroulé a été déconcertante. L’explosion du verre, l’éclat métallique de l’arme, les cris étouffés et les mouvements désespérés. John a tenté de protéger sa fille, mais la force brutale des kidnappeurs, couplée à la menace de l'arme, l’a immobilisé.


Le cœur de Rose, autrefois si léger, s'est alourdi brutalement. La terreur dans ses yeux verts a été le reflet de l'horreur qui se déroulait. Elle a crié, mais le son est sorti étouffé par la peur et la confusion. Les rires des enfants de l'école se sont transformés en un silence pesant, comme si le monde entier avait retenu son souffle.


La camionnette a démarré en trombe, emportant avec elle la lumière de la vie de John. La rue, autrefois animée et joyeuse, est devenue soudainement froide et menaçante. Les roses, maintenant éparpillées sur le sol, symbolisaient le cœur brisé de John.


Des images de Rose, petite, riant aux éclats, courant vers lui dans un parc, se superposaient à ce moment horrible. La douleur brutale et percutante a envahi chaque fibre de son être. Les sons autour de lui étaient lointains, les voix inaudibles, tout était flou excepté le souvenir du visage terrifié de sa fille.


Des bras l’ont soutenu, des voix ont tenté de le rassurer, mais tout ce qu’il pouvait entendre, c’était l’écho de la voix de Rose, son rire, ses chansons, et maintenant, son cri de peur. Tout en lui hurlait, cherchant désespérément un moyen de la ramener à ses côtés.
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